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for example, to puhlish a study on the inland 
transportation systems of the American continent 
in English and French, since 18 of the 21 
coWltries conr.Rrned were Spanish-speaking. 

A decision Lad been taken the previous day 
without the question having been understood. 
The solution did not lie in increasing the outp ut 
of the translators or in the use of interpreters 
for translating. So far as Spanish was concern­
ed, there was clearly a shortage of staff; it bad 
happened, for example, that the Interim Com­
mission of tl1e General Assembly bad been obliged 
to adjourn a meeting for want of Spanish inter­
preters. If tbat policy were continued, the 
Spanish-speaking Memher States would have 
to send delegations made up of multilingual 
representatives. It was essen tial to reconsider 
the question of adopting Spanish as a working 
language. 

Mr. Rodrfguez Fahregat theo tm·ned to the 
table on page 127 of the budget estimates. 
He was surprised thal the numher of interpreters 
was entered as a total, when there ought to 
have been separate categories for the interpreters 
employed in the Interpretation Division and 
those away on mission. 

Regarding the table on page 130, he refused 
to concede that there should be 12 French vel'­
batim reporters, 11 English, and only one 
Spanisb. 

The representative of the Un ited States propo­
sed that the credit of 225,000 dollars should 
be restored, but only on a conditional basis. 
'l'hat proposai was unacceptable : the need was 
great and demanded more than half-measures. 

lt .was those considerations which would guide 
the delegation of Uruguay in the casting of 
its vote. 

1'hc meeting rose at 1 . 10 p.m. 

HUNDRED Al\tO TBffiTY-NlNTH 
MEETING 

fJeld at tite Palais de Cltaillot , Paris, 
on Tltursday, 2 1 October 19 48 at 3 p. m. 

Clwirrnan : Mr. L. Dana WrLGRESS (Canada). 

66. Continuation of the consideration of 
the budget estimates for the nnan­
cial year 1949 ( A/ 556 and A/ 598) 

P ART III, SEG'I'ION 15. D EPAliTMENT OF CoNFERENCE 
AND G ENERAL SERVICES 

Mr. RoscnrN (Union of Soviet Socialist Rep ub­
lics) reminded the Committee that it bad to 
take a decision on the Advisory Committee's 

publiée en anglais et en français, alors que 18 
des 21 pays intéressés sont de langue e.<>pagnole. 

On a pris la veille une décision sans que la 
question ait été comprise. L'augmentation du 
rendement des traducteurs ou l'utilisation d'in­
terprètes à la tr·ad uction ne constituent pas des 
solutions. Il y a nettement pént~~·i e de personnel 
en ce qui concernr. l'espagnol, et il est aiTivé 
par exemple, quo la Commission intérimaire 
de l'Assemblée géné rale soit obligée de lever 
une séance faute d'interprètes espagnols. Si 
cette politique devait continuer, les États 
Membres de langue espagnole denaient envoyer 
des déléaations composées essentiellement de 
représentants polyglottes. Il faut remettre en 
question l'adoption de l'espagnol comme langue 
de travaiL 

l\1. Fahregat examine alors le tableau qui 
figure à la page 127 des Prévisions des dépenses. 
Il s'étonne que le nombre des interprètes 
constitue un chiffre global alors qu' il devrait 
y avoir des catégories distinctes pour les inter­
prètes occupés par la Division d'interprétation 
et ceux qui sont en mission. 

Examinant les commentaires du tableau de la 
page 130, M. Rodrfguez Fabregat refuse d'ad­
mettt·e que soient prévus 12 sténographes pc.r­
lementaires fr·ano,:a is, 11 anglais, et seulement 
1 espagnol. , 

Le représentant des Etats-Unis propose de 
rétablir le crédit de 225.000 dollars, ct seule­
ment à titre de crédit conditionnel: C'est là une 
proposition iMcceptable; la besogne presse et 
exige plus qu'une demi-mesure. 

Le vote de la délégation de l'Uruguay seea 
déterminé par· les considérations ci-dessus. 

La séance est levée à 13 h. 1 O. 

CENT-TRENTE·NEUVlÈME SÉANCE 

Tenue au Palais de Clwillot , Paris, 
le jeu.di 21 octobre 1948, à 15 heures. 

Président : M. L. Dana WILGRESS (Canada). 

66. Suite de l'examen des prévisions de 
dépenses pour l'exercice financier 
19'-1·9 (A/ 556 et A/ 598) 

TITRE III , CHAPITRE 15. D ÉP!RTEMENT DES 

CONFÉRENCES ET SERVICES GÉNÉRAUX 

M. RosTCHINE (Union des Républiques socia­
listes soviétiques) rappelle à la Commission 
qu'elle doit prendre une décision au sujet de la 
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recommendation for a reduction of 225,000 dol­
lars in the budget estimates for the Translation 
Division as sumrcsted in paragraph 146 of the 
second report (A/ 598). He stressed the high 
quality of the work accomplished by that Division 
and the Interpretation Division, particularly 
in the Russian language. That work should 
be made stiU more effective and rational without 
resorting to dismissal of staff or restriction of 
programme. 

To achieve tbat rosult, the Fifth Committee 
should approve the reduction proposed by 
the Advisory Committee and, at the same time, 
authorize the Secretary-General to draw up 
to 225,000 dollars from the Working Capital 
Fund, if be should find it necessary, in order 
to meet his b udgetary responsihilities without 
impairing the functioning of the Division. In 
view of the fact that cstablished posts for the 
Departmcnt showed an incrcase of 453,355 dol­
lars for 194 9 and that only 162 of the total 
of 187 posts allowed to the Translation Division 
were fiUed at the present time, the question of 
dismiss11l of employees did not arise. The 
vacant posts available should be filled slowly 
and over a considerable period in 194 9. · 

Mr. AcnNmEs (Cbairman of the Advisory 
Committee on Administrative and Budgetary 
Questions) observed that the USSR suggestion 
did not takc into account the arguments advanc­
ed hy scvcral representatives in favour of restor­
ing the proposed eut. They had maintained 
tbat the savings arising from increased output 
should he used to liquidate the hacldog of 
translation which hurdened the Division . While 
he sympathized with the USSR suggestion, he 
shared the opinion of lhe budgetary experts that, 
if the money was to be spent, it should be includ­
ed in the budget estima tes ; if it was not to 
he spent, it should not be so included. He 
douhted wbetber, on techoical grounds, the 
idea of drawing on the Working Capital Fund 
in such a mannar was a sound one. 

. M1ss Wmtv&BN (Netherlands) recalled that 
the Advisory Committee had based its proposai 
for reduction of the budget estimates for the 
Translation Division on data received from the 
Secretar iat, and, wbile the Assistant Secretary­
General bad pointed out the difficulties it 
would entail, n e had agreed to accept the 
Committee' s recommandation. However, the 
ensuing discussion had revealed strong support 
for a restoration of the eut. Generally speaking, 
the Netberlands delegation was prepared to 
accept the United States suggestion to restore 

recommandation d u Comité consultatif visant à 
réduire de 22 5.000 dollars la somme figurant 
dans les prévisions de dépenses pour la Division 
de traduction, ainsi qu'il apparait au paragraphe 
t46 du deuxième rapport (A,598). Il souligne 
la qualité du travail accompli par cette division 
et pa: la Division d' interprétation, tout particu­
lièrement en ce qui concerne le russe. Cependant, 
ce travail pourrait être organisé d'une façon plus 
rationnelle et rendu plus efficace, sans congé­
dier de personnel, ni restreindre le programme. 

Pour obtenir ce résultat, la Ciuquième Com­
mission devrait approuver la réduction proposée 
par le Comité consultatif et, en même temps, 
autoriser le Secrétaire général à prélever 22 5.000 
dollars sur le Fonds de roulement, s' il estime que 
cela est nécessaire pour faire face à ses responsa­
bilités d'ordre budgétaire, sans compromettre le 
fonctionnement de la division. Étant donné qu'il 
est prévu, pour les postes de ce Département, 
une augmentation de 45 3.355 dollars, pour 
l'année 194 9, ct que 162 postes seulement sur 
les 187 prévus pour la Di vision de traduction 
sont occupés actuellement, la question du ren­
voi de fonctionnaires ne se pose pas. Il convien­
drait de pourvoir lentement, au cours de l 'année 
1949, aux postes disponibles. 

M. AcoNIDÈS (Président du Comité consultatif 
po ur les questions administratives et budgétaires) 
fait observer que la suggestion du représentant 
de l'URSS ne tient pas compte des arguments 
avancés par plusieurs représentants en faveur du 
rétablissement des crédits. Ils ont prétendu que 
l'on devrait se servir des économies réalisées 
grâce à un rendement supérieur pour liquider 
l'arriéré des traductions qui encombre la Divi­
sion . Tout en comprenant fort hien la suggestion 
du représentant de l'URSS, M. Aghnidès partag-e 
le point de vue des experts en matière budgétairP. 
Ceux-ci estiment que si une somme d'argent doit 
être dépensée, elle doit figurer dans les prévi­
sions de dépenses ; si cette somme ne doit pas 
être dépensée elle ne doit pas figurer dans les 
prévisions. Pour des raisons d'ordre technique, 
il doute qu'il soit opportun de recourir, comme 
on le propose, au Fonds de roulement. 

M11
• WtTTEVBBN (Pays-Bas) rappelle que le 

Comité consultatif a proposé de réduire les pré­
visions de dépenses pour la Division de traduc­
tion d'après les renseignements reçus du Secré­
tariat et que le Secrétaire général adjoint, to ut 
en faisant ressortir les difficultés que cette réduc­
tion entrainerait, a décisé d'accepter la recom­
mandation du Comité. Toutefois, la discussion 
qui a suivi a révélé une forte majorité en faveur 
du rétablissement des crédits. D'une manière 
générale, la délégation des Pays-Bas est disposée, 
JDoyennant certaines réserves, à accepter la pro-
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it subject to specifie reservations. It would 
Iike to know, for example, exactly how the sum 
would be used and by what concrete instructions 
the Secretary-General would be guidod. On 
the other band, wbile it was salutary for ele­
ments of stringency to influence international 
budgets, the Netherlands delegation would 
also like to know the full effect of the proposed 
reduction. 

.Mr. PsLr (Assistant Secrelary-General in charge 
of the Department of Conference and General 
Services) said that, if the eut became effective 
from 1 January 1949 and funds from the 
Working Capital Fund could not he advanced 
with effect from that date, he would ohviously 
be obliged to dismiss staff. On the otber band, 
if the reduction were made conditional upon 
an increase in output, a proportiona'e numher 
of translators would have to he dismissed. 
Whatever the Committee's decision, the Depart­
ment would exert every effort to increase the 
efficiency of the Translation Division. 

In reply to questions put by the representative 
of Uruguay, Mr. Pelt explained that, during 
periods other than Assembly sessions, there 
were one Spanish verbatim reporter and one 
typist in the Department. During Assembly 
periods, however, five more verbatim reporters 
and five more typists for Spanish were added 
to the staff, making a total of six in each cate­
gory over the whole year. That number bad 
heen reached on the basis of experience : it 
bad been found adequate to cover the volume 
of speeches in the Spanish language produced 
during a given period. 

Mr. HrnERT (Haïti) reverted to the South 
Mrican proposai to estahlish a central work­
planning committee which would he respon­
sihle for drawing up the annuaJ programmes for 
the various Departments of the Secretariat. 
At each session of the Ceneral Assemhly, a 
report should he suhmitted to the Fifth Com­
mittee showing the progamme of work done by 
each section and division and the relation be­
tween the numher of staff and the corresponding 
amount of work. 

A second report should be suhmitted contain­
ing the budget estimates as weil as estimates 
of the amount of work and staff to which each 
item would apply. It was, for example, impor­
tant to determine the staff of interpreters and 
transJators needed lo de"'l with the volume of 
work in the Translation Division. The average 
output by category, rather than the total aver­
age output, should be computed per day and 
per year in order to obtain an accurate graph 

position des États-Unis demandant le rétablisse­
ment des crédits. C'est ainsi qu'elle désirerait 
avoir des précisions sur l'utilisation de ces cré­
dits ct sur les instruction:S concrètes qui guide­
ront le Secrétaire général. D'autre part, tout en 
admettant qu'en établissant les budgets interna­
tionaux il est salutaire de tenir compte de stricts 
principes d'économie, la délégation des Pays-Bas 
désirerait connaître également quelles seront 
toutes les conséquences de la réduction proposée. 

M. PEu (Secrétaire général adjoint chargé du 
Département des conférences et services géné­
raux) déclare que dans le cas où la réduction 
deviendrait effective à partir du 1 "'janvier 194 9, 
et où il ne pourrait obtenir que la somme néces­
saire soit prélevée sur le Fonds de roulement, il 
serait manifestement obligé de renvoyer du per­
sonnel. D'autre part, si la réduction est fonction 
d'un rendement supérieur, il faudra renvoyer un 
nombre proportionnel de traducteurs. Quelle 
que soit la décision de la Commission, le Départe­
ment fera tout son possible pour augmenter le 
rendement de la Division de traduction. 

Répondant aux questions posées par le repré­
sentant de l'Uruguay, M .. PELT explique qu'entre 
les sessions de l'Assemblée, le Département ne 
comprend qu'un poste de sténographe parlemen­
taire espagnol et qu'un poste de dactylographe 
espagnol. Toutefois, pendant les sessions de 
l'Assemblée, le personnel comprend cinq sténo­
graphes parlementaires et cinq dactylographes 
supplémen taires pour l'espagnol, ce qui porte 
à six 1~> nombre de fonctionnaires de chaque caté­
gorie pour toute l'année. L'expérience a permis 
d'arriYer à ce chiffre qui a été jugé suffisant pour 
prendre les discours prononcés en espagnol au 
cours d'une période donnée. 

M. HIBERT (Haïti) revient à la propositi on de 
l'Union Sud-Africaine tendant à créer un comité 
central des programmes de traYail qui serait 
chargé d'établir les programmes annuels pour les 
divers départements ùu Secrétariat. A cbaque 
session de l'Assemblée, on présenterait à la Cin­
quième Commission un rapport montrant le 
programme de travail exéeuté par chaque section 
et division et la corrélation existant en tre le 
nombre des fonctionnaires et le volume de travail 
correspondant. 

Un deuxième rapport qui contiendrait la pré­
vision cl es dépenses aussi bion que la prévision 
du volume de travail et du nombrt' des function­
naires S('rait également présenté à la Cinquième 
Commission. Il est important, par exemple, de 
déterminer corn ien d'interprètes et de traduc­
teurs sont nécessaires pour accomplir le travail 
de la Division de traduction. Le rendement 
moyen par catégorie, plutôt que le rendement 
moyen total, devrait être calculé par jour et par 

28 
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of the activities of the Division showing slack 
periods and periods of increases in the amount 
of work. 

In the same way, the programme of meetings 
of the various United Nations committees and 
commissions should be co-ordinated with thal 
of the spccialized agencies in order to utilize 
to tite fu !lest extent the bighly specialized services 
of intcrprcters and translators. Unfortunately, 
the hudgetary principle whicb bad been fol­
lowed herctofore re;juircd total estimates under 
the va rio us section headings of the budget. Tho se 
t.otnls did not al ways accurately reflect the needs. 

From ho th a ferrai and a technical point of 
view, the USSR proposai to approve the reduc­
tion of 225~000 dollars and authorize the' 
Secretary-General to draw up to the same amount 
from the Woa·king Capital Fund, as a supple­
mentary expense, appeared to satisfy both the 
Secretariat and the Advisory Gommittee, and 
should be adopted. 

The CnAIMIAN reminded the Committee thal, 
at the second session, the Fifth Committee bad 
asked the Advisory Committee to examine. and 
report on the establishment of a work-planning 
committee. In its first report (A/ 534), the 
Advisory Committee bad found it «premature, 
at this stage of the Organization, to estahlisb 
additional formai machinery for work-planning 
within the United Nations or hetween the 
United Notions and the specialized agen ci es"· 
On the other band, the Economie and Social 
Council bad set up a special conunittee to co­
ordinale the orogrammes of meetio~s withio 
the United Nations with those of the specialized 
agencies, takiniJ in to account the utilisation of 
the technical services. 

Mr. W. O. H ALL (United States of America) 
said that the nims of the Committee regarding 
the Transla tion Division could be achieved hy 
adoption either of the USS H proposai or of the 
proposai put forward by the United kingdom 
delegation. The latter would restore the eut 
of 225,000 dollars and request the Sccretary­
General to inform the Advisory Committee 
on the progress being made in reducing the 
bacldog of translation. lt appeared more adven­
tageous in that it recognized the existence of 
a backlog and ofTered sorne protection against 
the possiLility of a drnstic reduction of stafT. 
It was grotifying io know that every effort would 
he made to improve substantially the efficiency 
of the Division, and it was to be hoped that a 
considerable proportion of the r~::;lored sum 
would he used to hring the work up to date. 

année, afin d'obtewr un graphique exact des 
activités de la Division qui indiquerait les pério­
des d'accalmie et les périodes de travail intensif. 
De même, il y aurait lieu de coordonner le pro­
gramme des séances des divers comités et com­
missions de l'Organisation des Nations Unies 
avec celui des institutions spécialisées, afin d 'utili­
ser au maximum les services hautement spéciali­
sés des interprètes et des traducteurs. Malheu­
reusement, le principe qui a été suivi jusqu'à 
maintenant en matière de budget oblice d'indi­
quer dans les prévisions une somme totale pour 
chaque chapitre du hurtget. Or ces sommes ne 
correspondent pas toujours exactement aux 
besoins. 

La proposition de l'URSS visant à approu,•er 
la réduction de 225.000 dollars et à autoriser le 
Secrétaire général à prélever une somme équiva­
lente sur le Fonds de roulement, à titre de dé­
pense supplémentaire, paratt satisfaire à la fois 
le Secrétariat et le Comité consultatif, tant au 
point de vue juridique que du point de vue tech­
nique ; elle devrait donc être adoptée. 

Le PRÉSIDENT rappelle à la Commission qu'au 
cours de la deuxième session, ·ta Cinquième Com­
mission avait demandé au Comité consultatif 
d'examiner s'il y a lieu d'établir un comité des 
programmes de travail et de lui présenter un 
rapport à ce sujet . Dans son premier rapport 
(A/534), le Comité avait estimé qu'il était 
«prématuré, à l'époque actuelle de la vie de 
l'Organisation, de créer un organisme officiel 
supplémentaire chargé du plan de travail, soit à 
l'intérieur des Nations Unies, soit entre l'Organi­
sation des Nations Unies et les institutions spé­
cialisées "· D'autre oart. le Conseil économique 
et social a établi u·n Comité spécial chargé · de 
coordonner les proerammes de réunions de l'Or­
ganisation des Nations Unies avec ceux des insti­
tutions spécialisées; il a prévu à cette fin l'utili­
sation des services techniques. 

M. W. O. Hut (États-Unis d'Amérique) déclare 
que les projets de la Commission ayant trait à la 
Division de traduction pourraient être réalisés si 
on adoptait la proposition de l'URSS ou celle 
du Royaume-Uni. Le Royaume-Uni propose de 
supprimer la réduction de 225.000 dollars et 
d'inviter le Secrétaire général à faire conna1tre 
au Comité consultatif dans quelle mesure on a 
réussi à réduire jusqu'à présent l'arriéré des 
traductions. Cette dernière proposition semble 
être plus avontaccuse, car elle reconnalt l' exis­
tence d'un nrri6ré ct elle offre une cerwine pro­
tection contre une réduc.tion considérable du 
personnel. Il est enc()urageant de savoir qu'aucun 
eD'ort ne sera épargné en vue d 'améliort'r sensi­
blement le rt'ndement de la Division et il faut 
espérer qu'une forte proportion des crédits réta­
blis sera utilisée pour mettre le travail àjour. 
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Mr. ERsN (Turkey) fcared that the reduction 
proposed by the Advisory Committee would 
have a harmful efl'ect on the non-working official 
languages. He tberefore wished to add to the 
United Kingdom proposai a more precise indi­
cation directing the Secretariat to use the sum 
restored to liquidate the backlog and, in 1949, 
to fulfil the requirements of the non-working 
official languages. 

Mr. BEBCIMEYEII (Peru) associated himself with 
the Brazilian suggestion that simultaneous intcr­
preters should he placed on an equ 1l salary basis 
with consecutive interpreters, especially since 
simultaneous interpretation bad proved its 
effectiveness and bad improved substantially 
in recent months. No great increase in the 
budget would be required to attain that end. 

Mr. Ansolf (Pakistan) repeated that, while his 
delegation favoured reductions in expenditures 
whenever possible, the Committee must guard 
against the tendency to effect economies at the 

. expense oF efficiency. Although he appreciated 
the high quality of the work of the Translation 
Division, just as he bad felt great sympathy for 
the proposai for the adoption of Spanish as a 
working language, he was forced to reject the 
latter proposai and the present United Kingdom 
plan solely on budgetary grounds. He favoured 
the USSR proposai as a compromise solution in 
the interest both of the Secretariat and of the 
Advisory Committee. 

l'tir. l AcmN (Union of South Africa) emphasized 
thal, until a planning body bad been set up 
within the United Nations, the Fifth Committee 
could not exorcise adequate control over the 
internai programme. The matter bad been 
raised before the Interim Committee, and he 
would make no formai proposai in that connexion 
until the General Assembly bad come to a deci­
sion on the future of tbat Committee; mean wh ile, 
he wished to make a reservation on behalf of 
the South African delegation on the question of a 
planning body. 

Mr. AsnA (Syria) supportcd the proposai of the 
USSR representative on the assurance of the 
Assistant Sccrctary-General that the action pro­
posed wou ld not prejudice the work of the 
Department nor cause the dismissal of any of its 
personnel. He paid a special tribu te to the a~sist­
ance rendered by other members of the Secre­
tariat, and in particular by the Delegates' Aid 
at Lake Success. 

M. EaBN (Turquie) craint que la réduction 
proposée par le Comité consul tatif ne soit préju­
diciable aux langues officielles qui ne sont pas 
des langues de travail. C'est pourquoi il dési re 
ajouter à la propositio n du Roynum~:-Uu i J cs 
indications plus précises aux t~rmfls cl esqu~!los 
le Secrétariat serait tenu d'utiliser les crédits 
rétablis pour liquider l'arriéré et pour satisfai re, 
en 1949, aux besoins occasionnés par la trwluc­
tion des documents dans les lnngues ollbeHes 
qui ne sont pas des langues de travail. 

M. B EnCKMEYER (Pérou) s'associe à la proposi­
tion brésilienne selon laquelle les interprètes 
simultanés devraient recevoir un traitement ésal 
à celui des interprètes consécutifs, étant dùnné 
que l'interprétation simultanée a prouvé son 
efficacité et f'{U 'elle s'est sensiblement amalinrée 
au cours des derni ers mois. Les dépenses supplé­
montaires qu'il faudra prévoir à cette fiu ne 
seraient guère élevées. 

M. Anso" (Pakistan) répète que sa dél~gation 
est d'avis de réduire les dépenses chaque fois que 
cela est possible ; néanmoins la Commission doit 
éviter de faire des économies aux dépens du bon 
fonctionnement des services. Bien qu'il apprécie 
la haute qualité du travail de la Division de tra­
duction ct hien qu'il soit très intéressé par la 
proposition relative à l'adoption de l'espagnol 
comme langue de travail, M. Ahson se voit dans 
l'obligation de rejeter cette proposition de même 
que le projet du Royaume-Uni, et cela unique­
ment pour des raisons d'ordre budgétaire. Il 
appuie la proposition présentée par l'URSS qui 
appo1-te une solution de compromis et tient 
compte des intérêts du Secrétariat et du Comité 
consultatif. 

M. JAcKuN (Union Sud-Africaine) souligne que 
la Cinquième Commission ne pou1·ra exercer de 
contrôle adéq uat sur le programme général de 
travail tant qu'u n organisme chargé du plan de 
travail n'aura pas été établi au sein de l'Organi­
sation. La question a été soulevée devant la 
Commission intérimaire et M. Jacklin ne présen­
tera pas de proposition officielle à ce sujet, avant 
que l'Assemblée générale n'ait pris de décision 
à propos de cette Commission. Il désire entre 
temps formuler les réserves de sa dél~gation au 
sujet de la création d'un organe chargé du plan 
de travail. 

M. Astu (Syrie) appuie la proposition du repré­
sentant de l'UHSS, compte tenu de la promesse 
faite par le Secrétaire général adjoint que la 
mesure envi~agée ne portera pas préjudice au 
travail du Département et n'entraînera aucune 
réducti on du personnel. Il rend homma~e à 
l'assistance fournie par les autres membres du 
Secrétariat et en particulier par le seiVice d'aide 
aux délégués de Lake Succcss. 
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In reply to the question raised by the USSR 
representative, Mr. PELT (Assistant Secretary­
General in charge of the Department of Confer­
ence and General Servires) said thal, whether 
the Committee approved the reduction recom­
mended hy the Advisory Committee or not, the 
present figure of 18 7 posts in the Translation 
Division would he reduced to 172 in 1949. Of 
the 18 7 posts in the Division, only 16 2 were 
filled owing to recruitment d.fficulties, and, if 
the Division were forced by any budgetary adjust­
ment to dismiss any of its present staff, it would 
be no less difficult to re-engage them, or to 
engage others to fill their posts at a later date. 

With regard to the question of disposing of 
the translation backlog, he referred to the lr ble 
at the foot of par e 129 of tl·e fiudr et F.stimates 
for the Fin· n• ial Year 19/ 9 (A/ 556) which 
showed that, if the Committee passed the credits 
proposed in the budget estimates without any 
reduction, the bacldog at the end of 1949 would 
still be considerable. 

Mr. RoscmN (Union of Soviet Socialist Repub­
lics) said that, as neither the Chairman of the 
Advisory Committee nor the Assistant Secretary­
General bad opposed Lis suggestion to approve 
the reduction suggested by the Advisory Com­
mittee and to make a similar sum availablc from 
the Working Capital Fund in case of nccessity, 
and, as it bad heen supported by other 
delegations, he would make that suggestion in 
the form of a formai proposai. 

Mr. PoLLOCK (Canada) bad originally hoped it 
might he possible to effect the saving recommend-
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of the translation backlog now appeared more 
important than that saving. - The difference 
between the USSR and United Kingdom pro­
posais was a technical one. Ir the Committee 
wished to ensure tbat the backlog was cleared, 
then the machinery of the Working Capital Fund, 
which was designed for use in cases of doubt and 
uncertainty, could not appropriutely be used, 
as in effect the Committee would simply be 
transferring the cost of that clearance to the 
194 9 budget. Furthermore, the table of the 
translation position on page 129 of the budget 
estimates showed conclusively that, even if the 
Advisory Committee's reduction were not adopt­
ed, the translation backlo3 would not be dis­
posed of by December 1949. 

Sir William Mu ruEws (United Kingdom) said 
that, when formulating the proposai that the 
225,000 dollars eut should he restored, he had 
intended that that sum should he applied to the 
specifie purpose of reducing the translation 

M. PELT (Secrétaire général adjoint c11argo du 
Département des conférences et services géné­
raux), répondant à la question soule,·ée par le 
représentant de l'URSS, déclare que quelle que 
soit la décision prise par la Commission au suj et 
de la réduction recommandée par le Comité 
consultatif, les 187 postes prévus 'pour la Divi­
sion de traduction seront réduits à 17 2 en 194 9. 
Sur ces 187 postes, 162 seulement sont occupés 
à cause des difficultés de recrutement, si, à la 
suite des réductions budgétaires, la Division était 
obligée de congédier certains membres de son 
personnel, il serait tout aussi difficile de les 
réengager ou d'en recruter d'autres à une date 
ultérieure. 

En ce qui concerne la réduction de l'arriéré 
des traductions, M. Pelt mentionne le tableau qui 
se trouve au bas de la page 129 des Prévisions 
de dépenses pour l'exercice fi nancier 1949 
(A/5 56) ; ce tableau indique que, même si la 
Commission votait les crédits proposés dans les 
Prévisions de dépenses, l'arriéré serait toujours 
considérable à la fin de 1949. 

M. RosTCRJNE (Union des Républiques socia­
listes soviétiques) constate que ni le Président 
du Comité consultatif, ni le Secrétaire ffénéral 
adjoint, ne se sont opposés à sa suggestion selon 
laquelle il faudrait approuver la réduction propo­
sée par le Comité consultatif et prélever on cas 
de nécessité une somme identique sur le Fonds 
de roulement; cette suggestion a également reçu 
l'appui d'autres délégations. Par conséquent il 
présentera cette suggestion sous forme d'une 
proposition formelle. 

M. PoLLOCK (Canada) avait d'abord espéré qu'il 
serait possible de réaliser les économies recom-
- A_.J.( __ --- , _ " -- =· .( -----···-·=t _A :_ : 1 A- - ­
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raiL maintenant qu'il est plus important de sup­
prime.r l'arriéré des traductions que de réaliser 
ces économies. Il fait observer que la différence 
entre la proposition de l'URSS et celle du 
Royaume-Uni est d' ordre technique. Si la Com­
mission désire assurer la suppression de l'arriéré, 
le mécanisme du Fonds de roulement, qui n'est 
destiné à iutervenir que dans des cas imprévus et 
incertains, ne devrait pas être utilisé ; en effet, 
si la Commission avait recours à ce Fonds, elle 
ne ferait que reporter le mont:\nt de ces dépenses 
sur le budget de 1949. De plus, le tableau 
de la page 129 des Prévisions de dépenses 
montre d'une façon très nette que, môme si la 
réduction proposée par le Comité consultatif 
n'était pas adoptée, l'arriéré des traductions ne 
serait pas résorbé en décembre 1 9 4 9. 

Sir William MATTDEWS (Royaume-Uni) déclare 
qu'en proposant le rétablissement du crédit de 
225.000 dollars, il avait envisagé de n'utiliseF 
cette somme que pour réduire l'arriéré des tra­
ductions. Les deux propositions relatives à la 
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hacldog. The two proposais relating to the 
Advisory Committee's recommandation bad the 
same object in view, bu t the proposai subrnitted 
by bis delegation would bave the effect of allot­
ting credits at once for work to be carried out 
durinff the year under discussion. If the Secre­
tary-General found that the sum at his disposai 
for the specifie purpose was increased by savings 
effected by improved efficiency in the Trans­
lation Division, the purpose might be still better 
fulfilled and the wishes of delegations speaking 
official but not working languages would be 
hetter met. 

Mr. MACHADO (Brazil) supported the formai pro­
posai submitted by the United Kingdom repre­
sentative, which bad grown out of a suggestion 
made by his delegation to avoid the dismissai 
and subsequent re-engagement of translation 
staff. 

Mr. HmERT (Haïti) suggested that the United 
Kingdom representative had not considered the 
fact that the Working Capital Fund would not 
have to be drawn upon until far into the budg­
etary year, by which time a saving might have 
shown itself on ot er items, and that saving could 
be used to cover the deficit. 

Mr. ERErc (Turkey) pointed out that the United 
Kingdom proposai shou Id define two objectives 
which the 225,000 dollars was to secure; 
firstly, the clearance of the translation backlog; 
and secondly, improved service in the future for 
Chinese, Ru ssian and Spanish-speaking dele­
gations. 

Sir William MATTHEWS (United Kingdom), _in 
reply to the representative of Haiti, maintained 
that a service could not be started without any 
budgetary provision, and that the Secretariat 
could not be asked to start clearing the backlog 
on the prospect of find ing savings to pay for the 
work. 

Mr. 1\h <;nADO (Brazil) protested against the 
suggestion tbat savinffs were to be expected on 
the budgetary estimates, since that admitted 
the principle of over-budgeting, to wbich he 
could not agree. 

Replying to a question by Mr. RoscrnN (Union 
of Soviet Socialist Repuhlics), Mr. PELT (Assist­
ant Secretary-General in charge of the Depart­
ment of Conference and General Services) explai­
ned that there were al present 187 posts in the 
Translation Division, of which 16 2 were fi lied, 
leaving 25 va ancies; the following year there 
would be 172 posts only, and they would ali 
have to be filled if the Division was to effect any 
reduction on the backlog. 

recommandation du Comité consultatif ont le 
même but mais la proposition présentée par sa 
délégation envisaae l'attribution immédiate de 
r;rédits pour le travail à accomplir au cours de 
l'année en questi on. Si des sommes économisées 
par l'amélioration du foncti onnement de la Divi­
sion de traduction venaient s'njouter au montant 
mis à la disposition du Secrétaire général pour 
réduire l'arriéré des traductions, la situation 
serait encore plus favorable ct les désirs des délé­
gations parlant les lansucs officielles qui ne soul 
pas des langues de travail, seraient mieux satis­
faits. 

M. MACHADO (Brésil) appuie la proposition, ins­
pirée par une suggestion de sa déléffation, qu'a 
soumise en due forme, le représentant du 
Royaume-Uni, et qui tend à éviter des renvois, 
puis des réengagements ultérieurs de personnel 
à la Division de traduction. 

M. HmERT (Haïti) indique que le représentant 
du Royaume-Uni n'a pas tenu compte du fait 
qu'il no sera pas nécessaire de faire appel au 
Fonds de roulement avant que l'exercice finan­
cier ne soit déjà assez avancé; à ce moment, il se 
peut que l'on ait pu réaliser des économies sur 
d'autres postes et leur produit pourrait être 
utilisé pour couvrir le déficit. 

M. EnEN (Turquie) fait remarquer que la pro­
position du Royaume-Uni devrait préciser les 
deux objectifs que ce crédit de 2 2 5.000 dollars 
doit permettre d'atteindre et qui sont, d'une 
part, la liquidation de l'arriéré de traductions ct, 
d'autre part, l'amélioration du service assuré 
aux délégations de langues chinoise, russe ct 
espagnole. 

Sir William MATrnEws (Royaume-Uni) déclare, 
en réponse au représentant de Haïti, que l'on 
ne peut mettre un service en marche sans crédits 
et qu'on ne peut demander au Secrétariat de 
commencer à liquider l'arriéré de traduction avec 
le seul espoir que les économies qui pourront 
être réalisées ailleurs, viendront assu1·er le finan­
cement de ce travail. 

M. MAcHADO (Brésil) proteste contre la sugges­
tion que l'on puisse escompter des économies 
sur les prévisions de dépenses; ce serait admettre 
que les prévisions du budget ont été surestimées, 
ce qu'il ne peut accepter. 

M. P ELT (Secrétaire sénéral adjoint chargé du 
Département des conférences et services géné­
raux), répondant à une question pesée par 
1\1. RoTSCi. INÊ, représentant de I'UflSS, explique 
que la Division de traduction compte actuelle­
ment 187 postes dont 162 sont pourvus, ce qui 
laisse 2 5 postes vacants. L'an prochain, il n'y 
aura que t 72 postes et, si la Division doit réduire 
l'arriéré dans quelque mesure que ce soit, ils 
devront tous être pourvus. 
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. the Division, 

:-- . }fr. ltfoRoz (Argentina) suggested a modification 
,,~ .t_o the United Kingdom proposai in the form o( 
· an additional clause instructing the Secretary­

General to use the restored eut of 225,000 dol­
lal'S together with any savings made in the Divi­
sion, for the pm·pose of reducing the translation 
backlog and increasing the number of publica­
tions in non-working languages. Such a pro­
vision would satisfy, to sorne extent, the require­
mcnts of tbc Spanish-spE>aking l\femhers. 

1 towevcr, in oràer that tb ose requirements 
might be furthcr satisfied, he proposed that 
tJJC sum of 22 5, 00 0 dollars allotted fo r the 
purposc of clisposing of the translation bacldog 
should be douhlcd by a supplemcntary credit for 
the Translation Division. 

Finally, on the subject of interfretation, he 
presented the followin g proposa which he 
believed expressed the general desire of the Com­
mittee and took into account a situation which 
bad arisen since the Committce's rules of proce­
dure bad been drawn up : 

«'l'he system of simultaneous interpretation 
with regard to Chinese, Russian and Spanish 
sball constitute an invariable practice of the 
United Nations, withou t prejudice to the use 
of consecutive interpretation into the working 
languages on sucb occasions as the organ concer­
ned may so decide." 

The last part of the proposa.l was intended to 
preserve the system of consecutive interpretation 
for use on occasions when, as pointed ou t by 
the Belgian representative on a previous occa­
sion, it was of considerable assistance in the work 
of the meeting. 

.Mr. H1senr (Haïti), replying to the remarks 
of the representative of Brazil, pointed out that 
therc was always a possibility of a budget sur­
plus and not a deficit at the end of the year. If 
necessary, the sum of 22 5,000 dollars could be 
takcn from that surplus. 

Heferring to the remarks of the United King­
dom representative, he added that, even if the 

M. MuRoz (Argentine) suggère d'apporter à la 
proposition du représentant du Royaume-Uni 
une modification sous forme d'une clause addi­
tionnelle invitant le Secrétaire général à utiliser 
les 22 5.000 dollars provenant de l'annulation 
de la réduction envisagée, ainsi que toute écono­
mie qui pourrait être réalisée à l'intérieur de la 
Division, pour réduire l'arriéré eiistant dans le 
domaine des traductions et augmenter le nombre 
de documents publiés dans les langues officielJes 
autres que les langues de travail. Une clause de 
cc genre donnerait, dans une certaiue mesure, 
satisfaction aux demandes des membres de langue 
espagnole. 

Afin que ces demandes puissent trouver satis­
faction de façon plus complète, le représentant de 
l'Argentine propose que la somme de 225.000 
dollars allouée pour liquider l'arriéré de traduc­
ti on soit augmentée d'un crédit supplémentaire 
en faveur de la Division de traduction. 

Finalement, au sujet de l'interprétation, il 
présente la proposition suivante qui traduit, à 
son avis, le désir général de la Commission et 
tient compte de la situation qui s'est créée depuis 
que le règlement intérieur de la Commission a 
étë ëtabii : 

tt Pour les langues chinoise, espagnole et russe, 
le système d'interprétation simultanée sera inva­
riablement employé par l'Organisation, sans pré­
judice de l'emploi de l'interprétation consécutive 
dans les langues de travail en telles occasions où 
le décidera l'organe intéressé. , 

La dernière partie de cette proposition tend à 
maintenir le système d'interprétation consécutive 
dans les cas où, comme l'a signalé précédemment 
le représentant de la Belgique, il facilite considé­
rablement les travaux. 

M. HraEnT (Haïti), en réponse aux observations 
du représentant du Brésil, fait remarquer qu'il 
est toujours possible qu'il y ait un surplus et 
non un déficit en fin d'exercice financier. S'il est 
nécessaire, la somme de 225.000 dollars pour­
rait être prélevée sur ce surplus. 

Répondant au r.eprésentant du Royaume-Uni, 
il fait remarquer que, même si cette réduction de 
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eut of 225,000 dollars, were not made in the 
budget, the backlog in translation could not be 
disposed of in 194 9. 

M. CosTELto (Colombia) supported the United 
· Kingdom proposai toge th er with the amendment 
suggested hy the Argentine representative. 
Emphasizing that his delegation bad always b~en 
against cu ts in the budget of the InterpretatiOn 
and Translation Divisions, he pointed out that, 
althougb the Final Act of the Havana Conference 
on Trade and Employment bad been lransl~ted 
durincr the Conference, and not one Russwn­
speaking Member State bad attended that 
Conference, the Russian translation of that docu­
ment bad been publisbed 56 days before the 
Spanish edition. 

It was only after complaints bad been made by 
Spanish-speaking representatives that spe_eches 
made in the Security Council bad been mter­
preted into Spanish. 

Mr. HsiA (China), referring to the backlog in 
translation, said that certain representatives 
seemed to have the impression that, if the eut 
suggested by the Advisory Committce on Admin­
istrative and Budgetary Questions were restor­
ed, tbat backlog could be dealt with immcdia­
tely. He felt that was an entircly wrong idea. 
It would be physically impossible for the present 
number of translators to deal with tbat work in 
addition to their regu lar work. He asked the 
Assistant Secretary-General in charge of the 
Deparlment of Conference and General Senices 
to give the Committee an estimate of what the 
backlog would be on 31 Oecember '194 9 if the 
Fifth Committee restored the suggested eut. 

.Mr. PELT (Assistant Secretary-General in charge 
of the Department of Conference and General 
Services) sa id tbat, if the budget was voted as 
presented, the backlog in Spanish translation 
on 31 Oecember 1 9 4 9 would be reduced by 
11 ,000 pages and the backlog in Russian by 
5,000 pages. In Chinese it would be increased 
by 8,500 pages. It wou ld take three to fou r 
years to clear up the total bacldog in translations. 
Even if extra staff were autborized, it would be 
very difficult to find competent translators in 
those three languages and, in addition, impos­
sible to provide offices for them at the present 
beadquarters building of the United Nations. 

Sir William MAnusws (United Kinsdom) said 
tbat be would have no objection to the amend­
ment to bis proposai, put forward by the Argen­
tine representative, provided the two proposais 
were in apposition. 

225.000 dollars u'~tait pas op~rée sur le buJget, 
l'arriéré de traduction ne pourrait être liquidé 
au cours de l'année 1949. 

M. Cosrw.o (Colombie) appuie la proposition 
du Royaume-Uni, amendée par le représentant 
de I'Aq~cnline. Il souligne que sa d61égation a 
toujours été opposée à des réductions ùans le 
budget des Divisions tl 'iuterprétation cL de tra­
ducti on, et il fai t remarquer que, hi en CfUe la 
traduction de l'Acte final de la Confércnw de ln 
Havane sur lo commerce et l'emploi oit été effec­
tuée pendant la Conférence, ct qu'aucun État 
Membre de langue russe n'ait pris part à cette 
Conférence, la traduction ru~se de ce document 
a été publiée 56 jours avant l'édition espagnole. 

D'autre part, cc n'est qu'à la suite de t-ûclama­
tions formulées par les représenlullts de langue 
espagnole que les di!Scours p rononc~s au Conseil 
de sécurité ont été interprétés en espagnol. 

M. HsJA (Chine) revenant i1 la quc:>tion de 
l'arriéré de tmduc-tion, déda1·e que certnins re­
pré~cntants semblent avoir l'impression que si 
la réduction ~um~éréc par le C01nit\: consuitatif 
pou r les questions administrativc5 cl budgétaires 
n'était pas opérée, on pourruit procéder immMia­
Lemenl à la liquiùation de ret arriéré. Il estime 
que c' est là une opi:1ion absolument erronée. Vu 
leur nombre, il sera matéri d lement impossible 
aux traducteurs d'effectuer cet ouvraae en sus de 
leur tr·avail normal. Il demande au Secrétaire 
général adjoint charffé du Dép;u·tement des confé­
rences ct services généraux, de donner à la Com­
mission un aperçu de ce que sera cet orriéré au 
31 décembre 19â 9 si la Cinquième Commission 
n'effectue pas la réduction suggérée . 

M. Pwr (Secrétaire général adjoi nt c.hnraé du 
Département des conférences et services géné­
raux) déclare que si l'on vote· le budget sous sa 
forme original e, l'arriéré existant pour les tra­
dur.ti ons espagnoles sera, au 31 décembt·e 19â 9, 
réduit de 11.000 pases, et l'arriéré existant 
pour le russe de 5.000 pages. Pou r le chinois, il 
se sera augmenté de 8.500 pages. Trois ou 
quatre ans seront nécessaires pour lic1uider la 
totalité de l'arriéré de traduction. llême si on 
autorisait l'engagement de pet·sonnel supplé­
mentaire, il serait très dilficile de trouver des 
traducteurs compétents en ces tr·ois langues, et 
de plus, il serait impossible de leu r fournir des 
bureaux dans les bâtimcuts Actu rls du f: ièse de 
l'Organisation des Nations Unies. 

Sir WiŒam 'MAtrnsws (Royaume-Uni) rléclarc 
n'avoir aucune objection à formuler contre l'a­
mendement présenté par l'Argentine si les dcnx: 
propositions sont présentées sur le même plan. 
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:Mr. PELT (Assistant Secretary-General in charge 
of the Department of Conference and General 
Services) pointed out that, if the suggested eut 
of 225,000 dollars were restored, his Depart­
ment would be in a position to carry out the 
programme outlined in the list criven on pages 1 0 
to 24 of the report by the Secretary-General 
(AjC.5j237) in answer to certain questions as.ked 
by the representative of UruffUay, but th:1t it 
would not be able to add to that programme. 

He also reminded the Commillee of the 
remarks which bad previously been made on the 
subject of arithmetical averages of production. 
He was bound to repeat that ail his forecasts of 
achievement depended on the assumption that 
those average figures would not scriously be sur­
passed by peaks in the incidence of work. 

The CaAIRMAN, referring to the four proposais 
before the Committee, suggested that they should 
be voted on in the following order : .firstly, 
the Argentine proposai; theo, the joint proposai 
of the Brazilian, lndian and United Kingdom 
representatives ; and, finally, the USSR proposai. 

If all those proposais were rejected he would 
put to the vote the recommendation of the 
Âdvisory Committee. 

Mr. HuntAD (Egypt) suggcsted thal the various 
proyosals should be submitted in writing to the 
Committee and that voting sbould be postponed 
until the following day. He formally moved the 
adjournment of the meeting. 

The CaAIRMAN, after quoting ru le 1 07 of the 
rules of procedure of the General AssembiY, put 
the motion of the representative of Egypt to 
the vote. 

The mocion Wa3 appr(JVeà fnj i 9 VOIU w i ô. 
The meeting rose at 5.05 p.m. 

HUNDRED AND FORTIETH 
1\fEETlNG 

lleld at the Palais de Cl1ailklt, Paris, 
onFriday, 22 October 1948, at 10.30 a.m. 

Chairman : Mr. L. Dana WILGnEss (Canada). 

67. Continuation of tl1c consideration of 
the budget estimates for the finan­
cial year 1949 (A/ 556, A/598) 

p &RT III, SECTION 15. 
DEPARTMENT oF CoNFERENCE &ND GsNEJUL SERVICES 

Amendments to the Advisory Committee's proposai 
conurning the Translation Division 

The CauRMAN noted tbat the Committee had 
before itthree proposais (AfC.5jW.88) eonstitut-

M. PELT (Secrétaire général adjoint chargé du 
Département des conférences et services géné­
raux) fait valoir que si l'on décide de ne pas 
opérer la réduction de 22 5.000 dollars, son 
Département sera en mesure d'exécuter le pro­
gramme indiqué par la liste qui figure aux pages 
10 à 2 5 du rapport du Secrétaire général 
(AfC.5j237), en réponse à certaines questions 
posées par le représentant de I'Uruuuay, mais 
qu'il ne pourra faire davantage. 

Il rappelle également à la Commission les 
remarques qui ont déjà été faites sur la question 
des moyennes arithmétiques de production. Il 
croit nécessaire de répéter que toutes les prévi­
sions de production sont fondées sur l'hypothèse 
que ces chiffres moyens ne seront pas trop dépas­
sés en période de pointe. 

Le PnÉsiDE.'\T suggère que les quatre proposi­
tions actuellement soumises à la Commission 
soient mises aux Yoix dans l'ordre suivant : la 
proposition de l'Argentine, d'abord; puis la pro­
position commune du Brésil, de l' Inde ct du 
Royaume-Uni et, enfin, celle de l'URSS. 

Si toutes ces propositions sont rejetées, il 
mettra aux voix la recommandation du Comité 
consultatif. 

M. HAMMAD (Égypte) suggère que les dilTércntes 
propositions soient présentées par écrit à la 
Commission et que le vote soit remis au lende­
main. Il présente une motion d'ajournement. 

Le PnÉSIDENT, après avoir cité l'article 107 du 
règlement intérieur de l'Assemblée générale, met 
aux voix la propositi on du représentant de 
l'Égypte. 

Par i fi voix contre i 8 ia motion est approuvée. 

La séance est leYée à 17 b. 05. 

CENT-QUARANTIÈI\IE SÉANCE 

Tenue au Palaû de Cl~aillot, Paris, 
le vendredi 22 octobre 1948, a 10 h. 30. 

PréS'ident : M. L. Dana W1LGRESS (Canada). 

67. Suite de l'examen des prévisions de 
dépenses pour l'exercice financier 
1949 (A/556, A/ 598) 

TITJu: III. CHAPITRÉ 15. 
DÉP&RTE~IENT DES CON.'ÉllENCES ET SERVICES 

GÉNÉRAUX. 

Amendements tl la prupus:t:on du Comité consultatif 
CU11l'e171ant la D v::!l'un de traduction 

Le PRÉSIDENT con8tate que la Commission est 
saisie de trois propo:~itions (AfC.5j W.88) 




